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de par le roy 



A cohtinuation du Mal contagieux en quelques endroits de 
la Provence , & le progrez qu’il a faic dans le Gevaudan , 
obligeant Sa Majefte â appliquer ace dernier Pais unc pârtie 
des difpofitions de l’Arret du 14. Seprembre 1720. rendu 
au fu jet de la Maladie dorit la Viile ele Marfeille etoit alors 
afflisee , 8c ây ajouter meme de nouvelles precautions^ 
dontTl’experience a fait voir la neceffite ou l’utiliti, pour 
empecher la communieation du Mal contagieux , en atten* 
dant qu’il aitplu â Dieu d’en delivrer Ies Lieux qui en font encore attaquez : Sa 
M a j e s t e’ , de l’avis de Monfieur lc Duc d’Oileans Regent , a ordonne Sc or- 
donne ce qui fuit. 

ArtiCle Premier. 

L’Ordonnance de Sa Majefte du 5. Aout dernier ,. portant interdidion de tout 
Commerce avec le Pais de Gevaudan , fera execuţie felon fa forme 8c tcneur 5 « 
cn confequence , fait Sa Majeft6 tres-expreTes 8c iferativcs defenfes a tous Ies 
Habitans dudit Pais, meme â tous ceux qui y font aduellemezt , quoiqu ils*aycnc 
leur domicile ailleurs , d’en fottir & d’en tranfporter aucunes Denrees mu Mar- 
. rhandifes , â peine de la vie. Defend parei jlctnfcnt Sa Majefte fous Ies memes pei- 
nes â tous Ies Habitans du Languedoc , Dauphine , Roiiergue , Lyonnois , Au- 
versne , Limofm & autres ProvinCcs voifines du Pais de Gevaudan , de rcccvoir 
dans le urs inaifons aucunes Perfonncs venant dudit Pa'is , de quelque etat 8c qua- : 
lite qu’eîles foient. 

II . Les Lettres qui feront 6crites des Lieux compus dans l etendue dudit 
Pais de Gevaudan, feront povteesaux Barnercs qui ferontmsrquees a ce t eftec 
par le Sieur Duc de Rcquelaure Commandant en Chef dans la Province de Lan- 
guedoc , ou par les Officiers qui commandent fous fes ordres dans le Gevaudan , 
t ceux qui feront chargez defdites Lettres , feront remis de les jetter a trente pas 
de diftance defdites Barrieres, oii l’Officier qui y commandera, les fera prendre 
avec des pincettes trempees dans du vinaigre , & parfumcr enfuite chaque Letne 
en la maniere accoutumee en pareil cas , pour apres les avoir fait fee er , avo 
doime au Portcur la decharge de fon Psqiicr, Ies cuvoyw au plus prochain 
reau de la Pofte , ou il en fera donne decharge : Er â l’egard des Lettres qui feront 
ecrites du refte du Royaume eri Gevaudan , l’Officier Commandant aux Barrieres 
les fera jetter parcillcment â trente pas de diftance au dedans defdites Barrieres, 
oii elles feront prifes pat le Courrier ou autre qui en devra etre Portenr , enfor- 
te qtie l’Officier ni les Gens du Corps de Garde ne puiflent. avoir aucune corni 
munication avec ledit Courrier ou Portenr; Sc quant â la forme des envois def- 
dits Paquets 8c Lettres ,* il y fera pourvii par les Sieurs Intendans du Languedoc Sc 
des Provinpes voifines , ainfi qn’ait paycment des frşis de l’etabliuemcnr &entre- 
tien des Barrieres 8c Corps de Garde. 

I II . Permct Sa Majefte i toute forte de perfonnes, de tranfporter Ubrement 
tonte forte de Denr^es 8c de Marchandifcs de toutes les Provinces du Royaume , 
aux Barrieres etablies fur la Frontiere du Pais de Gevaudan , & d y conduirc toute 
forte de Beftiaux , le tout â la charge de n’y faire entrer lefdites Denrees , Mar¬ 
chandifcs 8c Beftiaux, que par lefdites Barrieres, fuivant qu’elles feront fixees par 
les Sieurs Commandant 8c Intendant de la Province du Languedoc. 

I V. II fera etabli dans tous les Lieux du Languedoc, du Dauphine, des Ge- 
neralitez de Guienne , d’Auch, de Montauban, de Lyon , de Clermont, de Mou- 
lins 8c de Limoges , oii les Commandans 8c Intendans le jugeront a propos , des 
Bureaux de Sânte, compofczdes OfficiersMunicipaux 8c autres principaux Habi¬ 
tans qui feront choifis â cet effet, en Ia forme 8c maniere qui fera preferite par 
lefdits Commandans 8c Intendans , pour veiller aux precautions neceflaires pour 
empecher la communieation du Mal contagieux, maintemr la Police 8c laDifci- 
pline qui feront etablies â cet egard , Sc.executer les otdres qu’ils recevront de 
leuis Superieurs. 

V. Lefdits Commandans, fur Ie.rapport defdits Officiers Municipaux , pour. 
ronţ alifii etablir des Gardes aux Portes des Villes , Barrieres des Bourgs 8c Vi - 
lages, 8c autres Paflâges qu’ils eftimeronţ convenables , dans les Lieux ou ns 
jugeront que certe precaution pourra etre neceffiiire. 

V I. Nulle perfonne de quelque etat 8c condition qu’elle foit, 8c de quelque 
endroit qu’elle vienne , ne pourra etre repiie dans les Villes 8c Lieux des Genera- 
litez ci-defllis marquecs , fans rapportcr un Certificat de Sânte qui fera vu, exa- 
mine 8c vife par celui qui fera prepofe^a la garde de la Porte ou Barriere , a a- 
quelle fe prefenteront ceux qui voudront entrer dans lefdites Villes 8c Lieux , 
ne pourront les Voyageurs ou Paflans aller loger que dans l’une des Hotelier ies 
011 Cabarcts defdites Villes 8c Lieux , laquclle ils feront tenus de declarer â 1 Om- 
cier, ou autre charge de la garde de la Porte ou Barriere par laquelle ils entre- 


ront, 8c dont il fera mention en vifant ledit Certificat de Sânte, fans qifiils puif- 
fent aller loger dans d’autres Maifons fans permiffion exprefle 8c par ecrit du Com¬ 
mandant , 011 Officiers Municipaux du lieu , 8c ce â. peine de la vie , tant contră 
lefdits Voyageurs 8c Paflans, que contre les Habitans qui leur auroient donne re¬ 
trăite fans ladite permiffion. ' A 

V I I. Fait Sa Majefte pareilles inhibitions 8c defenfes, fous la meme peine , 
â tous Fermiers 8cautres Habitans des Hameaux , Fermes 8c Maifons feparees des 
Villes, Bourgs 8c Villages , de donner retrăite â aucuns Paflans ou Voyageurs; 
8c.en cas qu’ils y fuflent forcez, leur enjoint de le venir declarer fur le champaux 
Officiers dc la Viile , Bourg 5 c Village-dont ils dependent pour la Juftice , en de- 
fignant le nombre 8c la qualite des perfonnes qui les auront contrains â les r ^ cc " 
voir; auqycl cas les Officiers Municipaux y mettront tel ordre qu’U apparfiendra, 
meme en avertiront les Commandans 8c Officiers. les plus proches , qui feront te¬ 
nus de leur preter main forte , fi bcfoin eft , pour arreter ou pourfuivre ceux qui 
auroient force lefdits Fermiers o'u Habitans â ies rccevoir, 8c en faire telle juftice 
qu’il fera juge neccflaire par lefdits Conmmandans. 

VIII. Tous les Medecins, Chifurgienş, Apoticaires, 8c autres Perfonnes 
fervant les Malades, qui s’appercevront de quelques fignes du Mal contagieux 
fcronttenus, â peine de la vie , de Palier declarer dans le moment meme, aux 
Maire , Echevins, Confuis, ou autres Officiers Municipaux , ou â leur defaut 
aux Officiers de Juftice des Villes , Bourgs 8c Villages des Provinces 8c Generali- 
tez marquces dans l’Article IV. de la prcftnte Ordonnance , meme de leur remet- 
tre, au rnoins deux fois chaque femaine , quand meme ils n’auroient aucun foup- 
con du Mal contagieux , un Etat figne d’cux 8c certifie veritable du nombre des 
Malades 8c des Morts qu’ils auront vifitez , contenant la naturc 8c les principaux 
accidens de la Maladie , 8c prendrotat ua Certificat defdits Officiers ci' defllis nom- 
mez , portant qu’ils leur auront fait 5 c remis leur Declâration ; 8c lefdits Officiers 
Municipaux ou de Juftice feront tenus, fous les memes peines , d’informer regu- 
licrement les Commandans 8c Intendans , ou cn leur abfence Ieurs Subdeleguez, 
du contenii aux Etats 8c D.clarations qui leur auront ete remis. 

I Ai Sa Majefte tres-exprcffes inhibitions 8c * IZZIZ 1 

de quelque etat qu’eiics f oi Ar.t , eter rien emporter ou de laifl’er fortir aucunes har# 
des, linges,meubles Sc autreschofes generâlemcht quelconques, deslnfirmeries eta¬ 
blies dans Ies lieux infe&ez , fous quelque pretexte que ce foit, 8c ce â peine dc 
la vie. Enjoint Sa Majefte aux Commandans, Officiers Municipaux, 8c â tous 
ceux qui font prepofez â la Garde 8c Infpe&ion defdites Infîrmeries , d’y veiller 
exadement. 

X. Tout ce qui fera ordonne par lefdits Sieurs Commandans 5 c Intendans, ou 
par lefdits Officiers Municipaux , en exccntion de Ia prefente Ordonnance, fera 
execute nonobftant oppofition ou appellauon quelcortque , dont fi aucune iu- 
tervient , Sa Majefte fe referve le Jugemetvt, leur en attribuant toute Jurifdiclion 
5 c connoiflance , qu’Elle a interdite â toutes fes Cours 8c Juges , jufqu a ce^qu - 
autrement par EUe cn ait ete ordonne. Mande 8c ordonne Sa Majefte aufdits 

Sieurs Commandans 8c Intendans 8c Commiflaires departis dans les Provinces ci- 

defllis marquees, dc tenii la main foigneufement, chacun en droic foi, a l execu- 
tion de la prefente Ordonnance, qu’Elle vcut etre lue, publiee 8c affichce par 
tont oii befoin fera. Fait â Paris le fixieme jour de Septembrc mii fept cens 
vingt-nn. Signe L O UI S. Et ţlus bas , Phelypbaux. 

JACQUES FITZ -JAMES, DUC DE TITZ- JAMES> 
de Bervvich ^, de Lina & d: Xerica 5 Pair & Mareele)al ds France , Granâ 
drEffagnc', Chevalier des Ordres de la Jarretiere & de la Tel fon dOr, 
Gouverneur & Lieutenant General de la Province da Haut, Ac Las Li- 
mofin , du Confeil de Rcgcnce , General des Armees du Roy , Commandant 
cn Cbe fjour Sa Adajejle dans les Provinces de Guienne , Auver'gne } Limo- 
fin> Bourbonnois dr Pais de Foix. 

V EU l’Ordonnance du Roy cî-defTus , NOUS ORDONNOMS 
qu’elle fera exeeutee felon fa forme & teneur ? Iue, publice & affichee 
dans toutes les Villes , Bourgs, Lieux & Paroilfes defdites Provinces dc 
Guienne , Limofin, Auvergne, Bourbonnois &Pai‘s de Foix , â ce que 
perfonne n’en puiflfe pretendr.ecaufed’ignorance. Fait â Montauban Ie 
dix-huitieme Septembie, tyz 1. Signe , LE MAREO HAL DUC 
DE BERWICK : Et plus ba 5 . Par Monfeigneur, Cmeveuy. 
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De lTmpritnerie de R. B r u » , Imprimeui de Monfeignair lTnteuiafl^ 



































